
LE PRIX COURANT

W. LAMARRE & CIE
MARnCHAiNDS DgE

DOIS ET CHARDON
Foin, Painle, Avoine, Rtc.

630AveueAtwater
630 Avnue Prs St-Jacques, St.Eeamri

Corresfiodanee soUlicwt&.
Timxw,3oNn B= : WanSTMoUN 6o9.
BLAROHANOS : 1324.

JO5EPH PORTIER
Fabvloant-ftpeiei

Atelier de "YlréRlue TYZ'1.
trsble, ReII e a frab-

C 0o de ivre decomptablité.
Formules et fournitures de Bureau.

210 rue Notre-Dame Ouest,
(Angle de la rue St-Pierre). MoNTDAL.

JARDIE -UNIVERSAL RATCHET
CLAMP DRILL

(PFMI M MUun Il M 11)
lployée dans toutes aortes de mnanufac-

tures rT les réparations urgentes aux

Toua les ateliers de machines et de che-
mins de fer devraient l'employer.

Les t constructeurs de ponta, les poseur.
de voies ferrées et les ouvriers en

constructions métallique& en ont
besoin constamment.

A. B. JARDINE & CO.
ESPELERR, ONT.

tél. ait zSgg Résidence:
121 sa, rue fit-Dents
Téléphone et-t.outes 1u4

JOS. BINETTE
Enatreprenenut et Contractent

j.56, rue St.Charles-Borromée, Montréal

OIARIO -SîIVu GO., LIMITED
ZIAQIRA SPAL , a d.

- -«,Ï AC'TURI*3âS DES

<,uIflée, Purchtta,Couteflerle,
et At"len suplaqué.

* Dmndesdtraatslgutet nos Cotations.

,Wl Ua4 6141-8819- Rhrmnde 048

c É wA 1t xrgeo

'2n ~er. '-w 1ý t

.uLii ~disP/.is«"'

Asurances
LE SECRET DU SUCCES

Par Laurençe C. Wood, Pittsburg, Pa.

En ce qui concerne les clients,' je n'ai
qu'une règle. Dès que je me rends comp-
te qu'un individu, étranger ou ami, hom-
me, ou femme, a besoin d'assurance ou
d'une annuité, cet individu est immédia-
tement pour moi un client cri perspecti-
ve. J'abandonne aux agents les personnes
qui, d'après moi, peuvent être assurées
par dautres. Mais si, pour une raison quel-
conque, je crois devoir prendre moi-même
une affaire en mains, dans la plupart
des cas, je commence immédiatement à
recueillir toutes les données possibles au
sujet du client en vue. Ces données se
composent généralement de découpures
de journaux, de notes prises sur tout ce
que j'ai entendu dire à son sujet, sur sa
famille et ses affaires, les clubs, l'égli-
se et les milieux politiques qiq'il fréquen-
te, son actif et son passif, son revenu,
etc. Ens-omne, il n'est pas de détail trop
infime, trop personnel dont Je ne pren-
ne note. Voilà pour le client futur.

Maintenant vient le contrôle de soi-
meme. je suis très porté à laisser beau-
coup de ces cas se mettre bien au point.
je me fais une règle d'aller voir ces per-
sonnes, si je ne les connais pas déjà et,
si ce sont des amis et connaissances, je
cherche à les rencontrer aussi sibuvent
que possible. je vais souvent à leur bu-
reau, sans toutefeis me rendre trop fa-
milier, je m'enquiers du moment le plus
propice pour les voir; je fais connaissan-
ce avec les employés, je prends note du
nom du chef de bureau, du secrétaire
particulier, de manière à fixer mes ren-
dez-vous sans causer de gène au prin-
cipal. je ne recommande pas à d'autres
cette ligne de conduite; je déclare sim-
plement que je louvoie jusqu'à ce que je
sente que le moment est venu pour moi
de rendre à la personne en question une
police d'assurance.

Le sujet que je traite est très diffi-
cile, car je me rends compte que sou-
vent j'atte.nds trop longtemps, mais le
résultat de mon système est plutôt par-
ticulier. je crois que j'assure la moitié
des gens que je sollicite, parce qu'il y a
un grand nombre de ces clients en pers-
pective que je ne vois jamais. J'ai tou-
jours plus de travail que je n'en peux
faire personnellement. Comment un
homme qui est dans l'assurance, saturé
de ses responsabilités, peut-il ne pas voir
un client futur chaque fois qu'il ouvre
un journal, qu'il va à.son, club, à l'égli-
se ou au théâtre, qu'il voyage cri tram-
way ou eri chemin' de fer? C'est une cho-
se que je ne peux pas comprendre.

J'arrive maintenant au point le plus

Ad,.... ver cAblogramm **Dese.,"

L. A- iC. R.
L O.0 S. Tél. D.N, Mal.{
JOHN A. SULIJVAN. 1u

iV, tuS & suvaN
.Avocat§s. awwltes. Avoué@ et commssair.-

EDIFICE TRUST & 1OAN "
30v. SoJaus Montréal.

Comptabie, Audlt.w

54, 00, RUE NOTRE-DAME EST

TEL. BIS",. MAI14 sSin

LECANDRES IBRZANGSER
Notaire, comptable et commuissaire

ne 30 rueswflo NtJ5U5 ONTREAL.

ArgentàPrterkà4. 5 et 6%

Henry N. Chauvin, Geo. Harold Baker,
Harold Barlc Walker

280 rue St-Jaqus, - Montréal

CARANO, TERROUX & CIE
DAQUlItE vT Cou@tnIERO

48 rue NotrerDame Ouest

Téléphone : Main ig

FIN DLAY 1 HIOWARD
LIMITE D

$Il rue ]notre-Dame Ouest
MONTramLL

Immeubles, Assuracet
lacement de Fonds

Théâtre National Fraçai
Cela Baamaiy et UCatIm aus
Le seul Théâtre Françalui à Monstréal.

"LE GOOWRIER DE LYON'

L. R. 'MoNTiBR A
Architecte et Msuur


